OU DONC S'ENFUIENT LES JOURS QUI PASSENT ?
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OU DONC S ENFUIENT
LESJOURS QUI PASSENT

Paroles et musique : Jean-Claude GIANADDA

Disque : Habiter

1.- Y aeu desvents et des bourrasgques
Des prénoms, des serments aussi.
Pardonnez mes exces, mes frasgques
Le plus beau jour, ¢’ est aujourd’ hui.
J a méme essaye quel ques masques,
Comme un clown qui change d habit.
Bu les poisons dans quel ques vasques
L’ enfant, toujours, en moi sourit.

Refrain :
Ou donc s enfuient lesjours qui passent
Et nos hivers et nos printemps.
Passe ce temps qui nous dépasse.
Reste, en moi, intact un enfant.

2.- Je suis rebelle, un peu sauvage
Mes chansons me disent en chemin :
"Quand donc deviendras-tu plus SAGE ! "
- SOr que, je commence demain !
Comme le pommier fait des pommes
J écris poémes et refrains
Qui parlent de lavie des hommes
L’ enfant toujours me tient lamain.

3.- Et s mes chansons n’ont pas d’ age
Si mes refrains N’ ont pas grandi
Cest par ¢ gu'il attend une image
Cet enfant qui joue dans mavie.
Viendralafin de mon histoire
Je pourrai dire amesamis
"L’ essentiel" auquel je veux croire
L’ enfant, en moi, me |’ aappris.



